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Photo 1.

-A l' avan t-plan -Une termitière de Cubitermes .ASh N
=Champdgnon à chapeaux multiples empilés.

-A l'arrière-plan: -La forAt primaire.



l N T R 0 DUC T ION .------------------------
Les termites jouent un rÔle important d~s la vie sociale et

économique humaine. C'est pourquoi ils suscitent l'inturêt des cher-
cheurs.

Malheureusement, les termites sont connus pour leurs méfaits
surtout: dégâts causés aux immeubles (13), dépenses onéreuses lors
de l'établissement des routes, voies ferrées ou cultures dans les ré-
gions de savane: au Shaba par exemple (4); dégâts causés aux plantes
(18). Snyder intitule son livre "Our Enemy the Termites".

Tout cela fuit oublier à la plupart des gens l'utilité de ces
insectes. Et pourtant, beaucoup de peuplades, ici au Za!re et ail-
leurs en Afrique mangent les termites (2). La preuve en est qu'ac-
tuellement les gros termites sont vendus fumés au marché de KI~&'GnNI.

Mais le rÔle le plus important des termites est leur action sur
les sols.
10 Les termitières épigées des humivores, comme celles des Cubitermcs

,
et des Thoracoterme~ participent à la formation d'un recouviement
meuble argilo-sableux sur la cuirasse ferrallitique dLillS les savanes.
Les matières humiques déjà formées que font disparaître cert.lines es-

- ~p~ces sont restitu~es plus enrichies en bases et beaucoup plus $tubles
que celles du sol (11). "A ce point de vue, (,crit BOYbR (14), les
humivores s'incorporent au cycle de la matière organique du sol, en
contribuant à sa conservation".

Les termitières des lignivores, constructeurs de grands édifices,
sont plus riches en argile (11). Les termitières des lignivores fo-
restiers sont dans l'ensemble riches en magnesium et surtout en cal-
cium (11).

En effectuant le choix des matériaux de construction de leurs
nids, les termites prélèvent ces matériaux meuble6 ~ans les pro~~~-
deurs. L'analyse du sol des termitières a ruvélé qu'elles ont une
teneur plus élevée en argile et en matières organiques riches en ba-
ses que le sol environnant (4). Dans les savanes, ces éléments fins
recouvrent les cuirasses ou les gravillons des sols ferrallitiques
jusq u'à les faire disparaî he complètemen t (11). Sans donc cette ac-
tion des termites, les élém"nts libérés par la décomposition des ma-
tériaux des roches sous-jac"ntes seraient perdus pour le soll
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Et BOIii;H conclut: "Ainsi la colonisation des sols des savanes pur les
termite~ compense d'autant miJux l'acc~J.ération de leur dégradation
par les cultures extensives de l'homme africain, que l'implantation
des terrr.iti.<)resest fa,'orisée par ce type d'agriculture" (11).

C~mpte tenu de ce rÔle des termites, beaucoup de chercheurs ten-
tent tc~jou~s d~évaluer leur importance dans les sols africains.

Cepcn~an~ les études sur les termites des milieux forestiers equ~-
toriaux en t~néral et plus spécialement za!rois resteht fragmentaires
â l'heu~e actuelle. Dans cet ordre d'id&e, Bouillon (6) signale 10
trc.vail 0.8 j·laldaguequi a donn'; une appréciation quantitative de la
faune tot~le des termites" ••• dans un biotope (la for@t primaire â
Brachys-:;egialaurentii â Yanr-:.mbi,Congo ••• )". Bachelier (2) cite le
travail ne Heyer; cet auteur, dans ses recherches agronomiques à Yanga-
mbia évalu6 la densité de grosses termitiêres à l'hectare sur cer-
tains solse

S'OlW ccs t:'avaux parlen t occasionnellemen t des termi tes. 1::ngen,,-
ral, ce sont des missions qui ont pour objet d'autres études, tellas
que l~s recherches agrono~iques, etc •.•

Ici â Kisangani, on peut signaler le mémoire inédit de Kutplama
(,6), qui est une tentat~ve d'étude des populations d'une espèce
"Cubit ~mùs speciouGus", dan~ une petite for~t secondaire (Simi-Sirni).

Dans notre travail nous nous efforcerons de contribuer à la con-
nais3uDc'J è-u peur1c!!'entdes t.ermites constructeurs de termitières épi-
~g';eset arboricoles, dans une foret équatoriale: "la forôt de l'Ile Ko-
ngolo", t;ou:::;nous ùroposons ,.,. l'ti' ~ 10. densité de ces termi tières

J; U'Lva 8J.

et d1indiquer leur répartition sur l'île. Nous esspyerons également
de décele~ les genres dOQinants1 et les différentes associations des
te ~"'mites ~
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1.1 fituation géographique de·l' Ile KONGOLO.
L'aire d'expérimentation est l'tle Kongolo •. Elle est située à

l'embouchure de la rivière Lindi et à l'buest,.elle est baignée par
le Fleuve Zaïre. Elle est à 15 km de Kisangani (0°37' latitude nord
et 25°11' longitude est). Son altitude est de 395 m à la pointe est
et de 390m à la pointe ouest. La l.ongueùr maximum est de 4km et sa lar-
geur de 0,6km. Sa superficie est de 100 Aa plus ou moins (1km2) . ,
Fig. D:
1·.2 N~climat f.orestier de l'tle Kongolo.

De part sa position insulaire et sa couverture végétale, l'tle
Kongolo jouit d'un microclimat différent de celui de Kisangani •..
Npoyi (2'0), pendant une période de 5 mois, a tenté d'évaleur les élé-
ments de ce microclimat. Les donnbes de ces mesures,· qui n'ont d'ail-·
leurs qu'une valeur indicative, nous renseignent sur la température,
l'humidité de l'air et sur les précipitations.

1.2.1 Température.

La moyenne journalière des températures pendant cette période
de 5 mois (du 16.01 au 31.05.1978) varie entre 21°1 et 24°SC. La tem-
pérature maximum est de 29°2 et la température minimum est de 1~,0.
L'amplitude journalière, pendant la période allant du 16.01 au 5.2.78
varie entre 2 et 7°. Au cours de cette période, l'amplitude moyenne
est de 5° (20).

1.2.2 L'humidité relative~
L'humidité relative est très élevée, car la moyenne journalière

varie entre 87 et 99%. L'humidité maximum est de 1üO~, tandia que l'hu-
midité minimum enregistrée est de 64% (20).

1.2.3 PréCipitations.
Les pluies enregistrées pendant j mois (du 01.01 au )1.0j.197B)

sont de 60,2mm pour le mois de janvier, de 81,Omm pour février et de
130,Omm pour mars (20).

1.2.4 Variation du niveau d'cau autour de l'tle.
,

L'ile Kongolo est une 11e d'âge moyen; c'est-à-dire que cette
11e poursuit toujours sa formation.'



En eff~t, sa pointe en aval es~ constitu~e d'alluvions ct elle est
constqmment inond&e au moment ùes crues. (Fig.II)

par !;usanga cecropioides, Fagara r:lacI'op~j1-_1.s,-
> ---------

....

L:~l~ment qui r&git donc le microclimat de l'Ile clest la varia-
tion du niveau d'eau et non pas tellement les températu:"es et les
pluies-

Le soi y est constwnmen~ humide. L'humidité relative de l'air,
la t"mpérD.ture etl'&vapo'~':'i::jb/pi:rat:i:on'potel1tiélle,SOUs cette for~+.•
sont jn.'luencées pa::-cette !1Umidit~ constante du sol.

La variation d\l.niveau d'eal'.autour de l':;:'1.e_,,:lue sur cette h1.\-

midité du sol. Mpoyi (20) a trac~ une courbe de cette variation de
novembre 1977 i juin 1978. Cette courbe montre deux maxima: une on

,
novembre et l'nutre plus grand en mai. Le minimum se situe en fe-

vrier.
Les ~nn&es des meGur~s de Npoyi n'ont qu'une valeur indicfitiv~!

car la ~~riode d'observation a ~t~ tr~s courte et on n'a pas pu éva-
luer l'apport des ouvert'ITes du barrage de la Tshopo.

\'é~étation •. 0.... _

La Sous Région Urbai·le Je Kisangani (et l'~le Kongolo) est en-
l;ièr~..1Cnt comprise dans la zone bioclimatique de la forÔt dense ombfO~
phile sempervirente équatoriale (17).

Dpux mémoires ont ét& :aits sur la v~g&tation de l'Ile: Ndjele
(21) et Mpoyi ,(20). D'après ces travaux, la v~gétation de l'île sc
divise en deux grands types de v~g~tation: v~g~tation de terre ferme
et v&g~tation _quati~ue et ~:~ sols hydromorphes.
1.3.1 Vé~~tation de~ terres fermes.

-::ettevégétajion a ét~ modifiée pé:r l'homme. Actuellement ell _
Dst divisée en deux groupem~nts ~rincipaux.

a) groupement ~, reconstruction forestière.
~lle cornpreni les jachères, la forêt secondaire et un groupu-

ment artificiel: Arl~GA P=WNATA. Les jaqhèI'es sont domin6es peI'
Aframomum lël:~!,entij1 PasJ?.'2:1~_.c::~E~~tun!,!'~~.~.!-lmmaximum, ~~~g.P'.
spinos~. $. ~

Les foI'Ê}t~~ ~.~ndair(;s:
l' le stade ~eune est caI'actt:ris6po.I'la pr&sence €:xclusive d"

Hu.sa.I1gaceE.!'2:eJ.oj..pe~;
2" le stade ndlt.tt.,

Bosgueia.~olensis •••
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Dans cette forêt secondaire 1 on rencontre des groU1Jements a Bambusa
vulgaris.

b) Les group~ments durables.
C'est la forêt primaire dégradbe. Blle occupe la pointe de

l'amont: de Om jusqu'à km 1,00. Dans certains endroits, sa limite
avec la forêt secondaire n'3st pas nette (Fig.III). Blle est caro.ct&-
risée par les reliques de quelques grands arbres tels que: Pter~-
pus sayauxii, p·Lptadeniastrum africanum, Cel tis brie)'.i,Gambeya laca!l-
tiano.•••• Cette forêt appartient à la catùgorie des forêts mésophiles
semi-caducifoliées.

Î.3.2 Végétation aquatiques et des sols hydromorphes.

Blle est dominée par J;c chornea cr~~sJ-,~. (aquatique), bchinoclV·5::
pyramidalis (prairie flottante) 1 Himosa PlK::~ et Ficus asperifolia
(végétation arbustive pério~iqu0ment inondée) et ~lchornea corJifolia
(végétation r~p'cole). Cette dernière a colonisé tout le substrat
en aval (20).

Le sol de l'île eso; encore mal connu. Cepe:ndant Mankala (19) s
gnale la présence de trois types de sol: sol sabl.eux ~ l'est (petite
partic\, au sud, un sol mar~~ageux (petite s~~face) et un sol sablo-
argileux au centre. Il signale en outre que partout le sol est pauvT"
en humus: " ••• la couche AO mesure à peine 2cm d;épaisseur. Le;;couch".s
F et H sernient encore beaucoup plus minces",
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2.' ~tériel.

Le mnt&riel ~tudié danB ce travail est constitu~ en prenlicr liL4

p2c ies termitières ;pig~es et arboricoles. Nous étudierons leur den~
, 1si~~: leurs dimensions, leurs formes et leur distribution dans diffL-

r~n';6 types de v~g~tation. Nous examinerons ensuite les termites
t'_-o:.;--ésdans ces tern!itières et nous étudierons les différentes popu-

l'lûthodesdetcG'..:J.il,

Délimitation d~3__stntion~.
Nous avons adopté pour l'';tuùe ùu peupl<oiîll_mten termites à strut'-

tUT.v épig&e et a=J~~icole, l~ techniquo des carrés. Nous avons
effe (;~U-3 le d€.nomoreL1ent des termi tières dans des carr';s de 1am de
côt', I:luthoded';jà cll1ployùepar Goffinct et Fr,-,son(14) pour la cié,k'<"-
œinQtion de la densité de petites termitières (calies) dans le fftombo

~e ]~ LU~8Wishi (Sh~ba).

~) ?rincipe du choix des stations.

L'emplacenç:'~ de nos stations ne correspond pus à une repar-
titiJ~ au hasard. Elles ont ~té choisies volontaircment en fonctio~
d~5 ~t~upements forestiers, de la visibilit~ et de l'nccessibiliti
des e~droits. Nous avons a~nsi retenu 20 c~rrés dans la for&t prlmQir(

bec-1Jcoupplus accessible, 16 dcms la for8t secondo.ire, 1 dans l~ ~Yo",-

pems~~ Arengn pinnata et dans ln v~ étation ripicole pr~e ins~e~~
sible, 3. Dans les jachères, nous n'avons aucun carré, c~r nous ",'"'--

vo;:;sobservÉ: aucune petite termitière et les autres, l"s grundc.s
&tai -nt souv"nt coupées et inhabitées.

b) ~Mplaceocnt des stations.

Nous avons donc arbi trairer.JentIl,,liwitÉ;Ù"'S C,lI'rldSde 1Um Je
côté â gauche et i droite des 4 layons (transects) tr~cés sur l'ile

1-' Sur le layon cen tral ou trnnsect A qui est le plus long (j4<::ULl

neus avons d~limité )0 carr~s.
2n ':;'t r le transect BI 3 Cl:lrr[s~
)0 Su:- le trcmsect C, 5 carrés.

40 .s".1':' lu trans.::ct1) " 2 carrés (Fig.III)



- 7 -
Ces trois derniers sont des layons transYersaux au rayon central, et

ils o~t été tracés perpendiculairement à ce l~yon~

c) Technique du tracé des carrés.
est

Comoe dans cette forêt la visi~ilité mauvaise et l'accès
difficile, nous avons dû employer une boussole pour fixer les côtés
perpendiculaires aux layons. Et puis, avec une machette, nous coupions
les jeunes plantes et lianes pour faire des contours dégagés. L'int[-
rieur du carr~ n'était pas dégagé.

d) Dénomination des carrés.
Les cgrrés du trgnsect-A.

Le chiffre romain indiquant le num6rod'ordre de chaque carre
est précédé par la lettre A. Des points (1 et 2) placés au pied et a
droitedu-~hiIIre romain distin~uentdeux carrés tracés sur une même
distance de 100m.

Les carrés du transect B, C, D.

Le chiffre romain est precédé par les lettres B, C, D.

2.2.2 Dénombrement des termitières et leur numérotation.

Dans chaque carré, nous avons employé la méthode du linetransoct:
nous avons parcouru chaque carré en suivant les directions parallèles
aux côtés du carré mesuré65 tous les mètres. Chaque fois que nous ren-
contrions une termitière, avec une peinture à huile de couleur noire,
nous marquions son numéro sur l'arbre le plus proche. ~xemple ~I.01:
AI représente le carré et 01 indique la 1ère termitière de la statio~
AI, et AI.01 est le numéro de la termitière.
Le nombre total des termitières de chaque station est donné par le nu-
méro de la dernière termitière épigée ou arboricole.

2.2.3 Récolte des échantillons de termites.
Chaque termitière dans les stations a été d'aborâ mesurée

(hauteur et diamètre de bé,.se)et un échantillon a été prélevé: pour la
détermination.

a) Avant d'ouvrir la termitière.
Nous en mesurions la hauteur et le diamètre de base, avec un

mètre-ruban pour les petites et le:s moyennes t"rmitièrvs,avec un d&cc.-
mètre pour les grandes.. Nous faisions ensuite urt croquis sur le~uel
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nous JJotions les dimensions ainsi que cart~ines obsurvations partic~-
lièrùs. Exemple: loin des arbres ou accolées, debout ou renversee:
c te .. f'

b) Récolte des échantillons.

Pour ne pas rÇn,~rser ou d~truire les petites ainsi que les
moyennes, nous donnions un pe~it coup de machette vers la base.
Quand la termitière est occupée, les termites s'échappent ùe l~ cou-
pureo

Photo 2: Termitière de Cubitermes \/"Sr·I",N accolées à un arbre: BOSnKU:

Bridelia atroviridis: :DUPHORBL~C~,E Termitière •• IV. 01.

Pour les grandes termitières nous donnions de grands coups de f.1Cld:lLtte.

soit au sommet soit dans les flnncs. Avec une petite brosse, nous re-

coltions les termites dans un sache~ de plastique. Une étiquette PQ~-

tant le numéro de la termitière était ensuite placée dans le sac.
Le tout était alors acheminé~ vers notre camp sur l'ile pour Ctre t~ii

avant de continuer notre étude au laboratoire.
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2.2.4 Triage des échantillons.

Le contenu de chaque saC de plastique est trié sur une toile
plastifiée après ~tre tamisé.

h l'aide d'une pince entomologique nous mettions les termites
dans des flacons de verre transparent. Dans chaque flacon nous pla-
cions tous les castes d'un même genre.

Pour des échantillons contenant plusieurs genres, nous distin-
guions ces genres et les mettions dans des flacons différents. De
l'alcool à 70p était alors ajouté dans le flacon.

Chaque fl~on ainsi prépar& était muni d'une étiquette qui portL
le numéro de l'échantillon.

Pour distinguer les diff~rcnts gonres ~&coltés dans une même
termitière une loupe est nécessaire.

Le numéro de chaque ~chantillon donne toutes les informations
nécessaires: la station, num&ro de la termiti6re, année, mois et date
de la récolte. Les indices P1 ou P2, P3 etc. ajoutées au numero de
l'échantillon distinguent les genres récoltés dans ·une marne termitière
et le même jour.

2.2.5 Milieux conservateurs.

Nous avons d'abord employé de l'alcool à 7CfJ,. Cor.li.lece milieu
déforme les objets mous (12), nous avons dÜ par la suite employer le
BOUIN nLCOüLI~UE. Ce mélanga conservateur est un fixateur très p&n&-
trant. Il a l'avantage de n~ pas déformer les échantillons et permet

ainsi une étude anatomique ultérieure et la prise des mesures.
Nous avons utilisé la formule suivc.ntc (12)
-Alcool à BCfJ, ••••••• 150 cc.
-Formol à 4Cf~ ••.•••• 60 cc.
-Acide acétique •••••• 15 cc.
-"cide picrique...... 1 g.

2.2.6 Détermination des échanti~~.

La détermination a ét& faite au laboratoire au moyen de la cler
dichotomique des genres des termites africains (8). Pour cela nous
o.vons utilisé un microscope stérescopique I.ILD H5•
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2.':'.7 Les etrbres auxquels les termitières sont associées (arbres h5t"s),

rtfin de les reconnaître, nuus avons utilisé les services d'un
guide qui nous a donné les noms des arbres en langue tulumbu~, Cc qui
neus a permis de les déterminer ultérieurement.

3.1 LJ<.:SPOPUL,~TIONS DE TBRIH T~S •

Tableau J. Composition générique et nombre de colonies de ter-
mites par genre_

Sous-familles et
nombre de genres
africains par sous-!
famille!

Genres
NOlilbrede c_o-!
lonies pC.r
genre

!

I. "l·:rT'.<!:RIHTIN"E9! 1. Nicroceroterrnes SILVESTRI

II. H"CROTl!,;RlHTI-
10! 1. "canthutermes SJO~TLDT

2. He.crot"rmes HOLI·.GRLN

9

4. Odontotermes HOLHGR.c;N
"5. Pseudacanthot~rmes SJOSTEDT

tII .N"SUTIT";RHITIN't~ 1. :·lasut •.termes DOD11y-------------------------
[v. TERlHTIILE 37 1. Cubi termes linSN"NN

X 2. Nucroterraes ;'::1-L,~R.s()N
3. Nodi termes .s.JOS'rl:DT
4. Ophiotermes SJOSTBDT

!(5. Pericapritermes SILV~JTRI
6. Procubitermes SILV.c;STRI
7. Promirotermes SILV~STRI
EJ. Thoracotermes 1,,,SHnNN
~;. Tuburculitcrmes HCJLHGR]:;N

Tot,t1 4 sous-F~- !1é genres
milles -~---_._------------------
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3.1.2 Brève description ù~s genres r6colt~s sur l'!le Kongolo.

l• ..JH T:t;d/-jlTIN•..E•
1. Microcerotermes SILV.

Il compte 41 espèces africaines. Ses mandibules pr~sen-
tent unf~~Th%~e de petites dents r&parties sur toute la longueur de l~ur
bord interne; sa tête en long rectangle (8). Il est le princip~l genrç
de la sous-famille qui contient beaucoup d'espèces arboricoles (22).
C'est l'unique genre que nous avuns récolté dans les nids arboricolec,
(Fig.16}. Il est lignivore (7).

II. tLCROTBR1·iITIN•.E.

1•• ,canthot0rmes SJOST.
Il ne compte qu'une espèce: "canthot",rmes acanthothor.:txSJO-

STEDT. C'est une espèce de forêt. Le bord interne de son pronotum est
garni de deux longues épines, le C{so et métanotum sont aussi garnis
d'épines latérales dirigées vers l'arrièye (8). Nous l'avons récolté
uniquement dans des termitières d'autres genres. On le r~ncuntre sou-
vent en colonmes ouvertes ou dans des galeries à l'int~rieur des bran-

1

ches ou tronc d'arbre en d~compusition. Il a un régime intermldiaire:
c'est-à-dire qu'il mange du bois mou .:tltérépar la d~composition (7).

2. HacrotgesHOLN.
C'est une grande "spèce. Il a deux formes de soldats et

d'ouvriers. Les grands soldats sont de très forte taille: la lon~cur
de la tête avec mandibules a plus de 4 mm (8). C'est lui que l'on ren-
contre partout dans l.:tforêt en colonnes ouvertes. Ce sont ses soldats
qu'on mange. Il construit de grandes termitières (Fig.20). Il est
lignivore (7).

3. Hicrotc.rmes \;"SI·1.
Il est de très petite taille: l.:tlongueur de la tête du sol-

dat dépasse à peine 1 mm; certaines espèces même n'ont que 0,59 mm (9).
Il construit son nid dans des parcis de grandes termitières. Son nid
consiste en une boule de meule bl~nchatre. Nous l'avons récolté dans
des termitières d'autres genres. Il est lignivore (7).



!

..

•

- 12 -

4. Odontotermes HOLH.
C'est le plus Vaste genre africain avec 85 espèces afri-

cains. Il a deux formes de soldats peu différenci8S (8). Nous l'avons
récolté dans des termitières diffuses construites autour des arbres.
Il recolonise aussi les termitières de Cubitermes et de Thoracotermes.
Il sort aussi du nid dans des galeries couvert~~. Il est lignivore (7).

5. Pseudacanthotermes SJO::;T.
Méso et métanotum n'ont pas d'&pines; seul le bord intérieur

du pronotum en a deux (8). On le rencontre en colonnes ouvertes surtout
autour de notre g1te. C'est lui qui dévore les feuilles sèches des hut-
tes du gîte. Il a deux formes de soldats ~). Il a un régime inter-
midi aire (7).

1. Nasutitermes DUDLBY.

C'est un genre de petite taille: t.te de soldat 1,18 à 2,11
mm de long (9). Il a une tête piriforme prolong~e par un tube fron-
tal longuement conique et fort~ment proéminent (nez); la tête non poilue,
les mandibules très réduites possèdent des pointes (8). Il est ligni-
vore (7) •

IV. TBRJ1ITIN•.E.

1. Cubitermes W••SN.
Il compte 66 genres africains~ Il est le 2ème apres Odoç-

totermes. Beaucoup de ses espèces construisent des termitières à forme
de champignon (22). .~ l'11e Kongolo, ce genre construit des termi tières
à forme de champignon très variés (Fig.1-4). Il est humivore .• Il ne
sort jamais du nid.

2. Hucrotermes Bj·:':'RS.
Il est de petite taille: la longueur de la tête du soldat

est comprise entre 1,30 et 1,76 mm (9). Les pnlpes maxillaires sont
longs et atteignent l'extrêmité des mandibules (8). Il construit des
termitières en forme plus ou moins conique.

3. Noditermes SJOST.
Il est de petite taille: la longueur de la tête du soldat

est comprise entre 1,19 mm et 1,85 mm (9). Le gula présente une crête
transversale nette (8). A l'1le Kongolo, Noditermes, hucrotermes et
Procubitermes ont été récoltés dans de petites termitières de forme plus
ou moins conique (Fig. 11). Il est humivore (7).
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4. OphiotermeQ SJOST.
Il a des mandibules longueSr coudées vers l'extérieur dans

leur région médiane (8). Il ne construit j~mais ses propres termitières
Il habite des termitières vivantes ou mortes d'{utres genres (10).
Il est humivore.

B. Pericaprit~rmes SILV.
Il a des mandibules fortement asymétriques. La t~te ost en

rectangle allongé (8). Nous l'avons récolté 3 fois, associé à d'au1,Tcs
genres. Il est humivorû.

6. Procubitermcs SILV.
Il est de petite taille: 10. t~He du solùat a UIle :l.ongùè1ir

comprise entre 1,10 et 1,37 mm (9). Ses termitières ressemblent à
celles de Noditermes (~2) (Fig.11).

7. Promirotermcs SILV.

Les mandibules sont nettement plus longues que la tete. Il
ost de petite taille: la longueur de la tmte du solda~ est comprise
entre 1,05 et 1,59 QO (9).

8. Thoracotermes It ••Sr,j.
Il a un pronotum aussi large que la tete ou presque (b). Il

construit des termitières caractéristiques (Fig. 14, 15,6b). Il est
humivore. (7)

9. Tuberculitermes HOLl'l.
C'est un genre petit: la longueur de la t~te du soldat est

comprise en tro 1,38 et 1,56 mm (9). Lo prolongeIJhmt du front est tr(,s
épais et dirigé obliquement vers le haut. Il a deux carènes latéra2vs
surplombant la base des antennes (8). Il est humivore (7).
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3.1,3 .::.?'::.;1dancede sous-familles ut de genres à 1'5':1_8 Kongolo.

a) Sous-familles.

L~b~~_Z~:Pourcentijge du nombre de ~rQ5de chaaue süus-f~Qille
sur le total de genres id~ntififs à lr~le,
(% = nombre de genres par Sous-famille x 1<22-

nombre total de genres récoltés à l'île.

Sous-?amilles

1. ,.lU T1';RJll TIN •.E

1 2 _ I·;.• C~(oTER!'jITIN,,};

3. N"SUTITl:RllITIN,.E

4. '='""}.!.I1lIN"E

Nombre de genres par
Sous-Famille sur une

2surf. de 4.uOOm

1

5
1

a

5~ sur lE::nombre
total de genrE'S

6,25
2:!..!2

6,25
2§,25

--------------------------------------_ •. -- ..
16

1----

3. N"SUTIT.t:RIUTINi..b.

4. "J·ITl!:R/VIITIN"E.

Le % souligné 2 fois indiqU;-'~1e sous-famille très abondante. Le %
soulignÉ une fois indique l:.netous-famille abondante et le % non-6C~'
ligné indique la sous-fam~~le lare.
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b) ;~bondance d.egenres.

'I.bleau 111.1 Puurcentage' du nombre de colonies de chaque genre------ ,
sur l,'nombre total de colonies récoltées à l'île.

Ü:6 = nombre de colonies pour chaque genre x 100
nombre total de colonies récoltées sur l'île.)

!---------------------------------

\

Genres

1• •..•cqnthotermes
2. Cubitermes
3. Hacrotermes
4. Microcerotermes
5. Microtermes
6. Mucrot",rmes !
7. Nasutitermes 1

8. Nodi termes
9 Odontotermes

!10. Ophiotermes
!11 ? Pericapritermes
;12. Procubitermes
!13 Promirotermes
!14. Pseud a cantho termes
!15. Thoracotermes
!16. Tuberculitermes---

!
!

Nombre de colonies 5b sur le nombre !
par genre - sur une total de colo-!
surface de 4.00um2• nies

3 2,41
35 28,21 (1)
11 8,56 (2)

9 1..Jl2. 10,4713 1

4 3,22
4 3,22
5 4,03 1

15 12,09 1

1 0,80
3 2,41
1 0,80
2 1,61
1 0,80

12 2.&Z
5 4,03

124

•

(1 & 2): Le % soulig~ 2 fois indique le genre abondant.
Le % " 1 fois indique le .genre peu abondant.
Le )6 non souligné indique le g'énre très peu abondant.
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f

3.2.1 Densit~ de tùrmiti~s à l'île Kongolo.

tableau IV. Nombre de termitiires et de termitiires vides
par station.

------------------
Stations Nombre de ! Nombce

termitiires!de vides
stations! Nombre ! Nombre

de ter-I de ter-;
i1. 1. 13

.•1•• 7

.~I 1. 1

nII •• 5
:,III. 7
~IIr. • 2

;"'IV. 4

;"'1V•• 14

oll.V. 1

.u.V •• 10

,",VI. 4

nVI •• 3
,.VII.

;,VII •• 1

HIll '10

liX 4
i.X 2

B l 4

B II 6
B III 4

n XI. 5

•• XI •• 2

., XII. 3

" XII •• 5

" XIII 1

h XVI 2

•• XVII

n XVI. • 1

. •• -Jo. XVIII 5
n XIC 10

• n XX 7
j. XXIII 7

F, mi t.

5
1 CI 6

1 CIl 3

5 CIIl 4

CIV 4

2 CV 1

6 "XXXV! 1

1 DI 3

5 DII 1

1

2 40 173

!

5

1

1

!

1

5

2

mit. vi,
des

:;

1

65

total
terme
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Le tableau IV montre que 173 termitières épig~eB et arboricoles ont
"'. 4 4 2tte denombrees dans les 0 st~tions: soit sur une pur face de 000 m •

•
I.a station (100 2 4,325 termitières.moyenne par m ) est de

... ,. .

La densité par'hectare eS~A-donc égale: 123 termitièr<:s x 10000 =
4000

432,5 termitières par hectare.
Mais pour employer cette densité dans l'estimatio~ quantitative

des termites, on doit considirer deux faits importants: le nombre de
termitières inhabitées (vides) et les dimensions r6duites de ces ter-
mitières.

3.2.2 Nombre de termitières inhabitées.

La 2ème colonne du tableau IV donne le nombre total des termi-
tières inhabitées par les termites. Il y a au total 65, soit donc 37,5Ot~.
du total de termitières d;nombrées dans les 40 stations.

3.2.3. Dimensions de termitières.

Nous avons réparti les termitières de l'11e en 3 groupes comme
l'ont fait Goffinet et Fr8son (14) dans les Miombo au Shaba:

1° Petites termitières: hauteur ~50cm et diamètre ~30cm.

2° Les moyennes

3° Les grandes

1°)hauteurs des Termitières.
Tableau V

hauteur:> 50 et ~ 100 cm
diamètre> 30 et ~~ 100 cm.

hauteur >100 cm et diamètre::> 100 cm.

2°)Diamètres des Termitières.
2:ab1eau VI.

nombre 1 % sur le nom- ...' nom-I % sur le nom-I
hauteur 1 bre total des diamètre bre bre total desl

1 terme mesuréesl term.mesurées:

1 ~_50 cm 96 57,1 1 ;::;'30cm 120 71,4
1 550 et

\ 44 25,4 >30 et ?-.JYlrli 18. 10,0
1 L100 cm .>100

(

1 30 1 17,8Cli~

1 ;>100 cm 28 16,0(; -j

168(1)1
Total 1168(1l 99,2

Total 1 98,5

(1) 5 termitières ont été trouvêes. détruites presque complètement et..•.
n'ont pas ~ti mesurées.
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3.3 Formes de Termitières et leur répartition sur l'11e.

3.).1 Forme deatermitières.

Dans la for@t de l'11e, l'architecture des termitières est très
complexe et variée. Cependant, on peut les répartir en 6 groupes
principaux, eux-mêmes renfermant des varibtés architecturo.les.

1°Termitières à forme de champignons.
Ces termitières sont construites par le genre Cubitermes.(22)

Ces formes de champignon sont très variées: de champignon à un seul
chapeau avec des franges grossières (Fig.9), à chapeaux multiples em-
pilés (Fig'3~7~), des chapeaux multiples adossés à un tronc d'arbre
(Fig. 1,2) etc ••• Elles sont lisses à la périphérie; elles sont de cou-
leur brune. Souvent la périphérie est colonisée par des algues vertes
et des lichens; ce qui leur donne souvent l'aspect ùu tronc d'arbre-
h8te. Ce sont "en général des termitières de petites di~ensions.

Les 2 termitières géantes rencontrées dans les sols hydromorphes
mesurvnt l'une 2 m de haut et l'autre 1,50 m. La plus grande circon-
férence mesurée est de 60 cm. La hauteur moyenne de 52 termitières
mesurées est de 39 cm et le diamètre moyen est de 10,54 cm. les plus
petites formes sont dans la forOt primaire •

2°Les termitières à forme d0 tourelles cylindrigues.(22)
Elles sont construites par le genre Thoracotermes. Leur forme

est caractéristique. Elles sont en général p0tites: la hauteur maxi-
mum mesurée est de 55 cm et le plus grand diamètre 16 cm. Blles sont
rugueuses à la périphérie. C'est une espèce de béton grisâtre (Fig,
14, 15, 6:1).

3° Les petites termi tièrE:s de forme plusou._woins conigue. (22)
Elles sont construites par les genres Noditermes et Procubiter-

mes (<::2). Nous y avons récolté aussi de' Nucrotermes. Ce sont des
termiti~res de petites dimensions: la hauteur maximum mesurée est de
33 cm et le plus grand diamètre égal 6,3 cm. Elles sont lisses à la
périphérie et sont noirâtres. Blles pr~sentent quatre variétés:
simple (Fig. 11), double (Fig. 12), triple (Fig.13), ~ ou 4 unités su-
perposées (Fig.1?). En dehors. des stations, nous avons observé œne
termitière arboricole (à 3m du sol) de cette forme.
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Les termitières de Thoracotermes et de Noditermes et Procubiter-
més poussent sous les feuilles de jeunes plantes. Certaines emprison-
nent dans leur construction des feuilles vertes et se dissimulent ainsi
dans le sous-bois, surtout da lu forêt primaire.

4° Les tùrmitières arboricoles.

Elles sont de forme ovoïde et de couleur noirâtre. Une mince
couche de terre couvre le centre en curton. Ve petites pointes en ter-
re aussi couvrent l'ext~rieur. Ue ce nid partent beaucoup de galeries
qui mettent le nid et la terre en communication (Fig.16). •• l'ile,
ces termitières sont construites par le genre Microcerotermes. Elles
sont de taille moyenne (40 à 60 cm de diamètre). Les 4 formes décrites
ci-dessus ont une structure simple ou homogène; c'est-à-dire que l'ex-
térieur n'est pas séparé de l'int&rieur; et celui-ci est divisé en cel-
lules plus ou moins identiques (22).

5° Les grandes termitières de Macrotermes.

Elles sont coniques et flanquées de tourelles elles-mêmes coni-
ques (Fig.20). Elles sont brunes et couvertes d'algues et de lichens~
ce qui leur donne l'aspect d'un gros tronc d'arbre. Leur hauteur dé-
passe rarement 2,50 m.

6° Les termitières de OdontotGrmes.

Elles sont construites toujours autour d'un arbre et présentent
une forme de butte autour d'arbre. ~'est une terre noire cendrée qui
est retenue autour de l'arbre par un enchevmtrement de lianes (Fig.18).
La Fig. 6~ montre une de ces termitières complèt8ment décompos6e.
~llcs recolonisent aussi de grandes termitières construites autour d'nr-
br8. Sous la mince couche de terre se développement de grosses meules
a champignon.

Les formes n05 et 6 ont une structure concentrée, c'est-à-dire
que la périphérie ouUc mur) est distinc~de la partie centrale ou habi-
tacle (L2).

Il reste un groupe de termitières de formes rarement rencontrées
sur l'ile ou de formes altérées et dont le genre constructeur est indé-
terminé (Fig.2,10,21).a
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3.3.2 Répartition de différentes formes de termitières sur l'île •

Tableau VII: Répartition de diff0rentes formes de termitières duns
4 groupements.

1 1 1

1 1 1
/' ~. /'. :

'.~
.. -'. ;', 1 (i 1 .' 1Habitat '- \ , l ' /~~ \ ' D

( ) , ' L..f l " j' '/

"
..~- 1 Il 1 1 1, 1

1 1 1
1 l 1 1 1

1 Forat primaire! 19 30 18 10 1 6 3 16 - 1 c ,..----
1 For~t secon- 28 1

, 1 6 1 6 1 bL10 5 1 7 --daire 1 1 1 1 1 1

1 Groupement 1.-1 1 ! 1 1 1 1
3 1 1 1 1 1 1 - 1

1 renga pinnatal 1 1 1 1 1 1

1 Végétation ri-l 2 2 1
picole

Total 52 40 18 16 13 11 1 23 1Légende: -
.' ....

"

;
i .' Termitière à forme de champignon (Cubi termes).,

" :

j, 1

" (1'h2.-- ,'. / " " de tourelles cylind.riques
'f :çacotermes)
r,
U " " " + conique (N,llitermes et Procubi-- termes).

D

"

"

"

"

de Odontotermes.

de Nacrotermes.

arboricole (Hicrocerot0rmes).

de formes diverses.
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aux différents~ 3.3.3 Nombre de. termitières par Irh:tare
genres ou

Tablrau VIII : le nombre =~".
-~-:..

Genres Nombre de termitières J
par ha = densit~ 1

Cubittlrmes
Thoracotermes

1 Noditermes et Procubiter-
mes

1 Macrotermes
1 Odontotermes

Microeerotermes
Termitières dont les gen-
res ~ont i~détermin's

130 1

100 1

45
32,5
40
27,5
57,5

1 !. Total

3.4 t.SSOCr.'TION DE T:i::RMITBS•..•L'ILE.-~.~,3.4.1 ~ssociation de termites entre eux •
.i On peut trouver des genres associés dans une même termitière ou
des termites occupant eeula une termitière construite par un autre
genr (8). Sur l'tle Kongolo nous avons trouvé 3 types d'association.

a) Le. genre intrus construit soh hid dans les parois Èériphéri~u~~
(~n..L~ermiti ère d'un au::"e ~:~z:.e!

...... - .-

Genre constructeurs Genres intrus nombre de
fois

état de la ter-l

mite

1 Macrotermes 1 !'Jicrotl.irmes 1 1 morte
1 Odon totermes 1 NasuB:i.termes 1 i habiÜe
1 Ind~terminé 1 Microtermes 2 1 morte

Indé terminé 1 Nasutitermes 2 1 morte
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b) L'intrus (ou lea intrus) occupe(nt) l'endoécie de ter-

mitières d'autres genres •

1° L'intrus (ou les intrus) est (sont) associé(s) au genre
cons truc teur.

Tableau X

Genres constructeursl Genre intrus Les genres intrusl nombre dei
fois f

Cubitermes Microtermes 5
Cubitermes Hicrocer,,~armes 1

Cubitermes Acan thatermes 1 1
ThlDracotermes Microtermes 1 1
Cubitermes 1 Tuberculitermes 1

1 Nicrotermes 1

Ocbnte.teI"r:es Acanthotermes 1 1 1

,êeulCs)2° L'intrus (les intrus) est (sont)/ââhs la termitière.

Tableau XI:

" 1 genre constructeur Le genre intrusl Les genres intrus! nombre de 1

fois
Cubitermes Microcerotermesl 1

Cubitermes Tuberr.cllitermesl 2

Indéterminé Micrctermes '\

Thoracotermes Cubi1ermes "Pericapritermes
Cubitermes Tuberculitermes 1 1

Indéterminé Microtermes Ophi-I
otermes 1 1

1 -.. 1 1 Pericapritermes- 1
1 1 1 . Nasu titermes 1 1 1

l 1 Promirotermes et 1 1
•• f 1 11 Tuberculitermes 1

1 Hicrotermes et 1 1
Oclontotermes 1 1 Promirotermes 1 1 f

. 1 1 hcanthotermes et 1
Cubitermes 1 1 Pericapritermes 1

1
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3° L'intrus a transformé la termitière et l'occupe seul.

Tableau XII:

Igenre constructeur

Cubitermes
Thoracotermes

genre intrus

Odontotermes
Odontotermes

Inombre de fois

3
1

c) Deux termitières de genres diff8rents sont cete a cOte imbriqu0es
l'une dans l'autre.
Nous avons trouvé une s8ule fois ce genre d'association: un nid de

Cubitermes imbriqué dans celui de Odontotermes, et tous les deux occu-
p8S (Fig. 19).

3.4.2 Association Termites-~rbres.

Dans la for@t de l'~le KONGOLO les termitières ne se trouvent
pas seulement aux pieds des arbres; certaines sont en effet accolées
aux arbres; d'autres c0nstruites autour d'un arbre ou encore arbori-
coles. (Fig.1,2,18,16, •••)

o.) l 'Llbrede termitières associées aux arbres (par genre).
Tableau XIII:

Genres constructeurs! Nombre de termi-I % sur le totall~ sur le total!
Itières associées 1 de termite du Ide termitières!
1 au genre. 1 genre lassociées.!

Cubitermes 31 56,61 41,33
Odontotermes 16 1100,00 21,33
Microcerotermes 11 1100,00 '14,66
Macrotermes 9 69,00 12,00
Divers 8 34.80 10,~O

1 = 4),35% du to-
I tal de termi-
1 tières dénom-

brées.
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1° Arbres-hCtes de Cubitermes (a)

Table:u XIV:

1 NOMSTULUHBU

1

NOi1SSPECIFIQUES 1 F.iJ1ILLES

1
1

1

INombre deI

Ifois l'es!

Ipèce est
lassociée
lavec les
Itermit.

1. IKOLO 1. Blighia unijugata 1.S.~INiJ ••(;Ji:t1E

2. LIKhHB•• 2. Cleistopholis p~tcn8 2. i.NN ON.i.CI;;..E

}. BOKUNGU 3. Piptadeniastrum africa-I 3. MIMOS"Gl:;.:.E

4. BOLjo;NUE 4. •.ntiaris l 't nufu.' 14HOR"CE..EWe w~ s~c ~

'1

1

1

1

'1

1

3

2

1

1

1

3
1

1

1

1

1

!5I'j()R"CE•..E

16uLH •.•CE,.E6. Ce\t~s brieyi

5. Mus~nB& L~~rvpioides

1

1

1

1

1 5. BOK01'lBO

1 6. ,'JI!GIli,HBELE

1 7. BOSOO 1 7. Combretodendron macro·· !7LECYTHID••CEhE

1 8. BOO&" 1 8.1.!p."Ulioph;yton fulv5Jfirpum 18BUPHOHBL~GB.i.E

9. BOK.Jeo 1 9. Costus afer 1 9. ZINGIBBRJ.GE•..EI

110. BOLIOi~IKB-110. Paramacrobium coeruleuml10. CEAS~LPININI-!
KE ~B111. LULl!;)'iBE m•...lbizia eal2-ensis 11. MINOS••eK'.t 1

112. BOBl!:LE 112. Cannrium schweinfurthiil 12. BHUSER"CE•.E 1

113. LIKOKA !13. ~ycnanthus angolensis 1}. MYRISTIChCEnE

114. r.:i>NGO ! 14.Phyllant.lus discoideus 14. EUPHORBL.CE"E

115. B"S",KU 115. Bridelia atroviridis 1;:. EUPHORBli.CE....E

116.BOONGE 116. Bosqueia angolensis 16. MOR"CE....E 1

117. LIK,'J<:O 117. Smilax kraussi ana 17. SI·lIL••Cl!:•.E 1

118.LIONDO 118. Raphia gilletii 18 ••• RI:.:C•.•CE....E 1

119. 119. nlchornaa cordifolia 19. BUPHORBI..Cb-J:: 2

(a)-Tous les arbres-hetes n'ont pas ~té identifiés; aussi un arbre

peut ~tre h8te de 2 ou plusieurs termitières.

-Les termitières de Cubitermes sont accolées aux arbres.
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2° Arbres hOtes de Macrotermes Ca),

Tablea'..1XV:

1 NOMS TULUNBU 1 NOMS SPBCIFII.tUES FANILLES 1Nombre
1 1 1de foi'"

Ipar e.spi-
1 1 Ice

1 1. BOLENDE 11Antiaris welwitsich::'j 1 • l'iORhCEAl: 1

1 2. BOONGE 12Bosqueia angolensis 2. "·l.v~~ACEAE "
1 3. IYBLALONONGI 13Pseudom~B~e~~~stenoc~~pa! 3, RUBIACEAE 1
1 4. 14Entandrophragma angolensei 4. i-lIhOSACB}>E1 1

5. BOKUNGU 15Piptadeniastrum africanum~ 5, HIHOSACEAEI 1
6. BOLONGO 16Fagara macrophylla 6. RUTACBAE "

-----------------------------------
3° Arbres hOtes de Odontot~~.

Tableau XVI:

l NO'IS TULUNBU 1 NOMS SPBCIFlf.tUES FJ.IULL:t:;S 1 Nombr"
1 ,1 1 de fois :

1 par esp. !

-1 1.--L,)OPA 1. Isolc:!a bruneelii 1. ANNONACBAEI 1
1 2. BOONGE 2. Bosqueia angolensis 2. MOR •.•.Cl!:ü 2

1 3. MUSAF;,;NGE 3. 3. 1

1 4. BOSOO 1 4. Combretodend::,on macro-I 4. LECYTHID,,-I 1
1 J carpuml C:E;"E1
1 5· hNG\ïAB.i!.Ll!: 1 5. Celtis brieyi 1 5. ULi-i",CEi.E1 1

1 6. LISONGO 6. Ricinodendron heudo~,o-I 6. EUPHORBIi.-i 1
tii CEilB 1

1

Ca) Les termitières de Macrotermes sont construites autour d'un ou plu··
sieurs arbres de même espèce ou espèces di::féren tes. Les termi t:'.è•.
res de Odontotermes sont construites autour d'un arbre.



(

- 26-

4° Arbres hetes des termitières de genres indéterminés.
\ (

Tableau XVII:

1 1 F~IILLJ:; 1 Nombre deiNONS TULUr-mU NONS SPE.CIFI~UJ:;S 1 fois l'es-1 1 1 Ipèce est 1
1 1 1 lassociée a-

Ivec une term.
1 1 •BIBELEEB~ONGO 1.Heisteria parvifolia 1.0L",C••CE,J:; 1
1 2. BOTOKO 2. 2. 1

1 3.LIFOFO 3.Ficus va11is-chQudae 3. HOR ••Cl!;,J:; 1
1 4. BOKESE 4.Nauc1ea diderrichii 4. RUBI •.•.CErtE 1

.5° i-rbres hetes de Nicrocerotermes (Termitières arboricoles).

Tableau XVIII:

•
NONS TULUHBU

1
1

1

NOMS SP~CIFI~~~S
1
1

1

F••I.JILLES INombre de 1
Ifois l'es-1
Ipèce est !
lassociée n-
Ivec une ter-
1mi hère 1-

ou 11.Piptadeniastrum africa-! 'l.hIi'JOS"'CE....I:;
OLUND... 1 num 1 1

12.Hacaranga monand~a 2.~UPHORBI •.•CE.~
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n. Les populations de termites.
,.'

1. Composition générique.

~près l'identification de 124 colonies de termites récoltées
à l'!le Kongolo, nous avons déterminé 16 genres.

Tous ces genres appartiennu,t à la seule famille des T,dmITI-~res9ueD~. C'est la seule famillelâont les espèces construisent des termiti-
ères ~pigées et arboricoles. (22) Cette famille est la plus grande des
familles de termites africains: elle compte 70 genres sur les 87 genres
africains (9).

Nos 16 genres sont répartis en 4 sous-familles.
La première et la 2ème colonne.du Tableau l nous montrent les sous-fa-
milles et l.es genres q'..:enou::;'lv()nstrouvés à l'!le.

2. nbondance des s0us-familles.

Comme nous le montre le Tableau II, la sous-famille des T~R-
MŒTINhE est très abondante à l'!le. 56,25~ des genres trou~és,à l'!le
appartiennent à cette sous-famille. (cfr. le spectre biologique).
25~ des genres africains des Termitinae sont représentés sur l'tle· , ,(9 genres sur les 37génres africains).

La sous':famiüë "des'M"CROT:ii:Ri'ITIN •.E est abondante: 31,25%
des genrds 'identifiés~'-"
Les 50% des genres africains de cette sous-famille ont été trouvés sur
l'tlé. (5 genre& sur 10).

Les deux autres sous-familles sont très peu représentées.

B••.•bondance des genres.'

Un seul genre est abondant. C'est le genre Cubitermes qui cons-
titue l'élément principal. La 2ème colonne du TableauUI montre en ef-
fet que 28,21% des colonies appartiennent à ce ~enre. Cinq genres:
Odontotermes, Nicrotermes, Thoracotermes, Hacrotsrmes et Hicrgcerot;crlaes

; '.'50nt peu abondants. Les 10 autres sont rares.,
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Sur l'11e abondent surtout les genres humivores et lignivores.
Ils ccnstituent 68,50% des genres récoltés..

Le milieu forestier leur est favorable. Ces deux groupes
abondent toujours dans les for~ts équatoriales (2).

Selon la classification de Deligne, cité par Bouillon (7), les
humivores sont: Cubitermes, Noditermes, Ophiotermes, Pericapritermes,
Thol'acoterm~§. et Tuberculitermes; ils constituent 37,5~ des genres
identifiés; les lignivores sont: Macroterwes, Microcerotermes, kicro-
termes, Nasutitermes et Odontotermes; ils forment 31,5~~ des genres
de l'île. Sauf Nasuriterwes et Microcerotermes, les deus groupes dont
les genres sont cités ci-dessus appartiennent aux sous-familles des TBR-
lUTIN •.E et H.r:.CROTl!;H1HTIN•.E. Ceci explique pourquoi ce sont ces deux
sous-familles qui abondent à l'11e.

C"mmc le ".antre én~(\r.· le TableauIII, a....•cun genre n'est réelle-
ment dominant sur l'11e, C-::.lriH::C'''bt 110 cas dans les savanes. Ceci tra-
duit la diversité des espèces dans les forêts équatoriales, qui abritent
un grand nombre d'espèces de termites. (1)

3.Densité des termitières.

La densité des termitières observée sur l'11e Kongolo est re-
lative,:ent faible si on la compare aux densités observées ailleurs,
comme dans les savanes (5) et les MIOHBO. Goffinet et Freson (14) ont
trouvé 1460 calies par hectare dans les i-lIOdBOdu Shaba, sans compter
les moye~~eG et grandes termitières.

Mais cette densité ne traduit pas celle des sociétés de. ter-
mites.

Dans le paragraphe ).2.2 en effet, nous avons vu que 37,5~~
des termitières dénombrées sont inhabitées. Cette proportion élevée
traduit la grande mobilité de certains termites.
"Les t ermi·tes construisent de nouvelles termi ti :res et abandonnent
d'autres" (8). Sur le terrain, nous avons observé souvent de petites
termit-'.:::-:,.qgroypées autour d'un même arbre, dont une seule est vraiment
habitée, les autres vides.
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Photo 3: groupement de termitières de ThoracoteI~ autour d'un arbr2'
Bosqueia angolensis - HOR,.CE.,,]i;.

Ce sont sans doute les constructions d'une même société. Une même s' .-
ciété peut donc avoir plusi~urs termitières.

La densité observbe i l'Ile n'est pas réelle; elle est certa~~
mont sous-estimée, ou il faudrait calculer celle dûs termitières épig,eô
et non pas celle des termitières épigées et arboricoles. En effet, = c.

7ème colonne du Tableau VII montre que nous n'avons trouvé que 11 termi
tières arboricoles. Elles ne représenteraient que 6,99"..6 de toutes les
termitières. Cette proportion ne traduit pas la réalité, car, selon
Bachelier (2): "Dans les forêts équatoriales, les espèces de termites
sont nombreuses. On y rencontre surtout des termites cartonniers éle-
vant des nids arboricoles ou semi-arboricoles".

Il nous a été impossible de d~nombrer toutes ces termitières,
car elles se si tuent presque toujours aux cimes de grands arbres. Ce..
pendant 3 faits nous ont prouvé qu'il y en a plus que ce que nous avons
relevé_
'0) Nous avons trouvé 10 termitières arboricoles sur un terrain de 2.700

m2 après abattage de grands arbres (terrain expérimental hors des
stations) •

2°) Du glte sur l'11e, nous aVOns observé. au~: jumelles, une dizaine d0

ces termitières dans les hautes branches d'un seul grand ~bre (du
g1te on aperçoit une partie 4e la forêt).
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3°) Dans les stations CIl, CIV. CV, DI et DII (500 m2), nous avona

compté 8 termitières arboricoles (soit une densité de 160 termi-
tières par hectare); dans ces stations les arbres ne sont pas hauts.

Le Tableau IV montre 3 stations qui ont donné 10 termitières et
deux qui en ont donné plus que 10. Le record est de 14 termitières
dans la station AIV ••

4. Nombre de termitières inhabitées.

Le Tableau IV nous montre encore que le nombre de termitières
vides dépasse même la moitié des termitit.res dans certaines stations
(15 stations).

Nous avons observé que la plupart des vides sont celles de ~-
racotermes. Nous avons, en ~:fct, 12 colonies de Thoracotermes alors
que nous avons dénombré 40 termitières de ce genre. Les grandes termi-
tières qui sont vides, par le genre constructeur, présentent tous les
stades de dégradation: elles sont couvertes d'une végétation abondante,

'Photo il. l- _ .. -

Photo ~. Une vue d'une végétation abondante sur une grande termi-
tière inhabitée 1e Macrotermes HOLM.
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où elles sont colonisées par d'autres espèces plus petites (p~to 5).
Les recolonisateurs occupent les parois périphériques de la termitière
morte ou construisent leur termitière sur la grande abandonnée par le
constructeur (cfr. Tableau IX).

5. Dimensions des termitières.

Les tableaux V et VI nous montrent que presque 60% des termi-
tières de l'!le sont du groupe petites termitières; et que plus de 8~~
sont celles dont la hauteur et le diamè~re sont ~ à 100 cm.
Les grandes termitières dans le sens où Goffinet et Freson l'entendent
(14) n'existent pas sous cette forêt. Ils appellent grQn~es termiti-
ères "les timulis dont le volume peut atteindre plusi",urs centaines de
m3 •••". Ce que nous avons appelé grandes termitières sont celles qui
ont un volume inférieur même à 10 m3 •

Photo 5. Une termitière de Nacrotermes HOU~.
i~ l'arrière on voit une petite termitière d'un autre genre
qui a recolonisé la vieille morte.
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6. Répartition des termitières à l'tle.

Le Tableau VII nous montre que les diff~rentes termitières
ne sont pas également réparties dans les 4 groupements.

Bien que les surfaces fouillées soient loin d'~tre égales,
nous avons constaté que:

1°) Les termitières du genre Cubitermes sont plus abondantes à l'1le.
Elles sont plus abondantes dans la for~t secondaire.

2°) 75% de celles de Thoracotermes se trouvent dans la forêt primaire.- -

•

3°) Les termitières (à forme conique :) àes genres Noditermes et Procu-
bitermes sont uniquement dans la forêt primaire (10~ des termitières),

4°) Les termitières de Macrotermes sont presque aussi également réprol-
dues dans les deux grands groupements 1 Forêt primaire et Forêt se-
conè.aire).

5°) Odontotermes est presque uniquement dans la forêt primaire.

Le Tableau VIII nous montre que Cubitermes est toujours l'élt-
ment vrinc1pal. Thoracotermes est aussi abondant mais beaucoup de ces
termitières sont vides ou sont habitées par d'autres genres (Cfr. Tab-
leaux II, X et XI).

7. r•.es associations des termites.

a) Associations des termites entre eux.

Les Tableaux IX, X, XI et XII montrent qu'il y a neuf genres
intrus et qu'ils sont tous, sauf Cubitarmas et OdontotermeQ, ùes genres
de petites dimensions.

1~) Sept sont toujours associés (100,%):
Acanthotermes, 0phiotermes. Pericapritermes, Promirotermes, Tuber-
culit~mes, Nicrotemaes et Nasutitermes. Les 3 autres: Microcero-
termes, Cubit0rmes et Odontotermes le sont accidentell~ment.

2°) Les termitières fréquentées par les intrus sont du genre Cubitermes
surtout (43,2% des termitières fréquentées par les intrus), Thoraco-
termes (21,6%); Odontotermes (8,10%) et Hacrotermes (1,7%); 24,~
sont des termitières des genres indéterminés (cfr. tableauX).
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b) Associations des termitrères avec des arbres.

1°) La 2ème colonne du Tableau XIII montre que les termitières de OÙ~,·

totermes et Hicrocerutermes sont à 100',6 associées aux arbres. 6';°:·
des termitières de l1acrotermes sont construites autour des arbre; ..

et 59,62% de celles de Cubitermes sont accol~es aux arbres.

88,90% des termitières associ.âes aux arbres appartiennent à 4 gel,'

res uniquement: Cubitermes, Hacrotermes, Hicrocerotermes et Odor.:r>-

termes. 41,3Y,6 des termitières sont associées chez le genre 9~2i
termes. Enfin ce Tableau nous montre que 43,35% de toutes les t.·..'·

mitières dénombrées dans les stations sont associées aux arbreso

2°) Les Tableaux XIV au XVIII montrent les espèces ù'arbres auxque18

les termitières sont associées.

Nous constatons que les termites n'ont pas un choix spécial pou:.'

telle espèce d'arbre hÔte. Nous pensons qu'ils utilis,mt n'impo.'. '-;

Quelle '~spèce pour fixer leurs nids. C'est, en effet, rare qu'"

m~me genre fréquente 2 ou 3 fois la même espèce (cfr. Tableaux

4ème colonne).

Les fmailles d'arbres qui semblent ~tre cependant les plus fré~, '

té es son t I-IORJ.CEJ.E, :i'.;UPHORBIACEA:C::,î-al'lOSACBJl.Eet LBCYTHIl.l"Cb..B>

Cependant on ne. relève aucune préférence particulière.

---------- -------



•

"

v. CON C LUS ION.

Les résultats r~oum~s sous forme de tableaux dans le présent
travail nous permettent de tirer quelques conclusions d'ordre gbné-
ral, malgré la brièveté de la période consacrée à nos recherches.

1° -La grande diversité des genres d'Isoptères dans les forêts
équatoriales empêche la dorüinance d'un genre sur les autres comme c'est
souvent le cas dans les savanes.

2° -L'abondance des termites humivores et lignivores constitue
une caractéristique du peuplement: le bois de la forêt et l'abondance
des feuilles qui tombent continuellement constituent les facteurs fa-
vor~bles à ces deux groupes de termites.

3° -La densité des termitières'épigées y est assez élevée; malS
elle est compensée par les dimensions réduites des termitières et la
proportion assez importante des termitières inhabitées. Ce derniçr
phénomène tradui t la mobili té de certaines espèces; c'est le cas cons,-
taté chez The,racotermes sp •
Le dénombrement des termi tières arboricol"s reste un grand problème
dans cette for~t où les arbres sont hauts.

4° Les associations intragénériques sont assez fréquentes. Les
intrus, comme les appelle A. Bouillon (8), sont surtout les genres de
peti te taille •

. 5° -Nous avons également voulu mettre en évidence une préférence
pour certaines espèces d'arbres chez les genres qui y associent leurs
nids. Nos observations ne nous ont pas pe~mis de ti~er des conclusion5
.;oncrètes,

1
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RES UME.

Dans les 40 stations choisies arbitrairement sur l'11e Kongolo,
nous avons déterminé 16 genres qui cunstruisent des termitières &pi-

gees et arboricoles.
Les 16 genres appartiennent à la famille des TJ:;Ri-'ilTlJJJ.E.

La sous-famille des Tb,tl'I!TlN.Œy est très abondamment représen t&e;
celle des d"CROTElli'ilTlNiŒun peu moins.

Le genre principal est f~bitermes qui constitue 28,21% des colo-
nies récoltées.

Les autres genres sont peu abondants ou m~me rares.

Cubitermes est répandu dans les quatre groupements retenus. Six
genres sont confinés dans la forêt primaire.

La densité des termitières épigées et arboricoles est de 432,5
termitières par hectare. Ces termitières sont plut8t petites et
37,5ry~ sont vides. 43,35% sont associées aux arbres.

Trois types d'associations intargén<:riques ont également été mis
en évidence.

-----------------,._--
SUMNARY.

ln the 40 stations arbitrarily chosen on KongolD island, we have
determined 16 genus.,that buil d epigeous nests and arboreal nes ts.

The 16 genus belong te-the family of TBR,HTllJ"b.
The TBRNlTlN"E Sub. fumily is abundantly represented: whereas

that of HfiCROTl:RIHTlN•.E is a Ii tter fe1l[.
The main genus is ~!~~ that constitûtès 28,21% of the co-

lonies gath~red in.
Other genus are less abundant, even rare •
.Cubitermes is pread Qver the four groupings maintained. 6. genus

are confined in the primary.forest.
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Tnc density of epigeous and arboreal nests is 4)2,5 nests by hec-
tal'e0

îne nests are ruther sroall and 37,5ry~ empty. 43,~ are associa-
ted to trees.

TGyu types of intergeneric association have also been detected •
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LEGLNDE DES FIGURES.

Ces figures représentent les différentes formes de termitières
de l'tle Kongolo.

Termi tières dVJ,"nre Cubi termes.

Ce sont des termitières à forme de champignon.

Fig. 1: Une termitière à forme de champignon avec chapeaux multiples
adossés à un arbre.
On voit aussi des galeries sur la termitière et sur l'arbre
hOte. Ce sont les galeries de Odontotermea sp qui ont occupé

ce nid après.

Fig.2&4: autres types de chapeaux multiples des termitières de ~-
termes sp.

Fig. 3: chapeaux multiples empilés accol~s à un arbre.
F~g. 7b: chapeaux empilés non accolés à un arbre.
Fig. 9: un seul chapeau avec des franges grossières.
Yig.5&6b: Termitières à un chap~_u surmonté d'un bout construit après

pour réparer une coupure faite au sommet.

Fig. 6b: montre des lianes qui soute~aient un nid de Cdontotermes sp.
complètement décomposé.

Termitières de Thoracotermes.

Fig. 14, Fig. 6b et Fig. 15:

elles montrent les parois rugueuses de ces nids.

Termi tière de Ha.9rotermes sp.

Fig.20

Fig.11
Fig.12
Fig.13

montre la forme conique de la termitière et les tourelles
coniques aussi.

Termitières plus ou moins coniques des genres Noditermes,
Procubitermes et ucrotermes.

une forme simple.
une forme double.
une forme triple.



Fig. 17

Fig. '16

Fig. 18

forme à 3 unit8s superposées accolées à un arbre à quel-
ques centimètr1s du sol. On voit aussi des galeries qui.-
mettent le nid en cor.wunication avec le sol.

Termites arbori~~.

termitière arboricole de Hicrocerotermes sp. ,l:;llemontre
les pointes en terre sur le nid et sur les galeries.

termitière de Odontotermes sp.; elle est construite au-
tour d'un arbre. ~lle montre deux excroissances accolées
à l'arbre.

Fig.19a &19b: deux ternlitières imbriquées. 19b est occupee par Gubiter-·
~e~. et 19a par ~dontotermes sp.

Fig.7a,10 et
?1 : termitières des genres indétermin&s.

la termitière de la Fig. 7b était occupée par les ouvriers
et soldats de Pseudacanthotermes sp. On voit des chemi-
nées qui se développement sur une termitière coupée.
La termitière de la Fig. 21 était occupée par Microter-
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